
retiens de ces résultats ? Un vrai désir de
tripes et d’hormones !" 
Tandis que certains feraient le choix, au terme
d’une carrière plutôt dense, de lever le pied,
Pierre n’est pas de ceux qui cultivent les sou-

venirs et se transforment en ancien combat-
tant. Il continue de découvrir, d’essayer, de
poursuivre son aventure humaine, soucieux de
construire des ponts entre tout ce qu’il fait.
"L’humilité des sportifs me rassure. J’aime,
que ce soit en voile ou en rugby, l’idée que dans
une équipe la responsabilité individuelle et la
responsabilité collective sont étroitement
liées. Dans un cas comme dans l’autre, l’ab-

négation est obligatoire." Si le calendrier du
Top 16 ne lui permet pas de participer à de
longues transats, il figure cependant sur des
équipages "voileux" de grands prix. À la
conquête de nouveaux titres ? Pas seule-
ment… La vie d’un bateau, l’optimisation de
ses performances l’inspirent dans sa démar-
che d’entraîneur : "On apprend  à vivre, à
écouter et à cerner les gens, avant de décider
quoique ce soit." Une école de la vie où l’on ne
cesse d’apprendre : Pierre Trémouille a fait le
choix de la formation continue.

arlez de rugby avec Pierre Tré-
mouille et immanquablement, il
en viendra à faire le lien entre ce
sport et sa passion pour la voile et

les courses en mer. Pour lui, tout cela est lié
: "Dans les deux cas, c’est là qu’on apprend à
connaître les hommes, que l’on sait com-
ment donner un esprit d’équipe, le dynami-
ser." Né à Aurillac, fils de rugbyman, il ne
rêvait pas, enfant, de devenir joueur de haut
niveau ou marin, mais faisait du sport son
occupation principale : "J’ai commencé le
rugby à 8 ans, mais, parallèlement, je me suis
essayé à la natation, au ski, au moto-cross."
La nécessité d’éprouver, de se mesurer com-
mune philosophie de vie : chaque discipline
sportive présente des attraits pour Pierre
qui semble dresser un inventaire de ces jeux,
où l’exploit prend la place d’un simple loisir. 

Ce qui l’a décidé à se diriger vers le rugby,
c’est certainement l’aventure humaine. "Dés
l’école de rugby, c’est l’esprit de camarade-
rie qui motivait ma participation dans l’équi-
pe d’Aurillac. J’aimais ça, naturellement."
Son accès au haut niveau va se faire pro-
gressivement, également en regard de ce
que font les autres : "Je voyais mes co-équi-
piers signer en élite. Je me suis dit que j’avais
les capacités pour en faire autant et je me suis
lancé"… Et lorsqu’il s’engage dans une voie,
c’est avec une envie effrénée de réussir. On
trouvera donc logique un palmarès des plus
impressionnants avec deux titres de champ-
ion de France (87 et 92 en tant que capitaine)
lors de son passage à Toulon. "Je me souviens

de Jérôme Galion qui m’avait dit être prêt à
échanger toutes ses sélections contre un
titre de champion de France" : paroles surréa-
listes pour le néophyte et preuve d’un attache-
ment à un club, à un collectif pour un vrai pas-
sionné de rugby. Plutôt que les honneurs et
des victoires ponctuelles, un bouclier pour
récompenser le travail dans la douleur et le
volontariat de toute une saison."Ce que je
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Dates clés 
12 août 1962 : naissance à Aurillac  
1970 : inscrit à l’Ecole de Rugby d’Aurillac 
1987 : Champion de France avec Toulon 
1992 : Deuxième titre de champion
de France avec Toulon ( il est capitaine de l’équipe)
2001 : intègre le staff entraîneurs 
du FCG Alpes Rugby

Rugbyman de 

L’humilité des sportifs me rassure. 

POUR L’ENTRAÎNEUR DU FCG ALPES RUGBY, IL EXISTE DES SIMILITUDES ENTRE LA VOILE ET

L’OVALIE. DANS LES DEUX CAS, CE SONT LES VALEURS HUMAINES QUI SONT AU PREMIER PLAN. 

long cours 
Pierre TrémouilleP O R T R A I T

www.FcgAlpes-Sogeti.com
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